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Retrouver le sens
de la communauté

Difficile pour Femmes suisses de passer sous
silence l'Année internationale de la famille. Même
si par le rôle pivot que la femme tient au sein de
«la plus petite démocratie au cœur de la société»
(slogan retenu par l'ONU), nous avons régulièrement

l'occasion d'y revenir.
Bilans, colloques, rapports et rétrospectives

sont à l'ordre du jour. On ausculte, analyse,
esquisse des pansements sur les blessures d'une
cellule sociale dite en crise. Communication, solidarité,

partage des tâches, les mots sont à la mode.
Assurance maternité, congé parental, évaluation
du travail domestique et bénévole, les femmes
revendiquent.

La famille est issue des tribus ancestrales où l'homme était le chef.
L'homme, pourvoyeur des biens, la femme, gardienne des traditions. La
protection et l'éducation des enfants étant assumées par les aînés. Des aînés
qui n'étaient pas nécessairement des couples mariés. Dans les formes de
familles précédant le patriarcat, les mères faisaient toujours partie d'un groupe
plus large de femmes partageant des responsabilités. C'est seulement avec
l'apparition de la famille nucléaire que les mères se sont trouvées isolées et
seules responsables de l'éducation des enfants, ceci d'autant plus que, depuis
l'industrialisation, les pères travaillent à l'extérieur.

Le mythe de la famille européenne occidentale qui prévaut depuis deux
cents ans, et qui servait de référence il y a une vingtaine d'années aux pays en
voie de développement, montre aujourd'hui ses faiblesses. Il ne résistera pas
aux mutations de la société. Dans divers types de familles, les femmes sont
devenues la seule référence familiale durant les phases décisives de l'enfance.
De plus en plus, ce sont des hommes-fantômes qui y assurent les besoins
nourriciers et terrestres. Des hommes totalement absents dans bon nombre
de familles monoparentales. Des hommes qui doivent apprendre à reconstruire

leur paternité en renonçant à l'exclusivité du pouvoir financier.
Les réalités sociale et économique sont en complet désaccord avec l'idéologie

conservatrice de la famille sur laquelle sont construites toutes les
politiques familiales. La trame des rôles à l'intérieur de la cellule familiale, fixée
par la société, impose aux mères, aux pères et aux enfants des modèles de
comportement. C'est ainsi que filles et garçons sont «programmés» dans leur
rôle de mère et de père. Et pourtant, combien de femmes, par choix ou par
obligation, ne veulent ou ne peuvent plus tenir le rôle qui leur est imposé.

Comme le soulève notre dossier, la femme reste, au sein de la famille, la
gestionnaire des relations publiques et privées. Si de tout temps l'homme a
participé à la vie publique, c'est par les femmes que se géraient les relations
entre la société et la sphère privée, ainsi qu'à l'intérieur de cette dernière.
L'anniversaire de belle-maman, le rendez-vous chez le dentiste pour l'aînée,
la réunion de la famille élargie pour les noces d'or des grands-parents, les
vœux de bonheur aux enfants des voisins qui viennent de se marier, la carte
de deuil pour le collègue qui vient de perdre son père. Détails anodins et combien

importants dans une société qui court vers l'individualisme et où la
famille, de plus en plus petite, connaît un véritable repli sur soi. Au détriment
de l'esprit communautaire. Et si l'accession des femmes au travail avait accéléré

ce processus?
Toute réflexion sur l'aménagement du temps de travail et de l'espace

devrait s'accompagner d'une considération sur la manière dont la famille
peut trouver de nouvelles ouvertures sur le monde extérieur, sur le groupe
dans lequel elle évolue.

Quelle que soit sa structure, la famille devrait retrouver son rôle, non
seulement de pierre angulaire, mais de pilier central d'où rayonne, sur cette
famille plus élargie qu'est la société, tout un réseau de solidarité. ^
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